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Abstract. The programme of cometary observations at the Nice Observatory is described. Observa­
tions are made with the double astrograph by the Trepied-Metcalf method, offset motions of up 
to half a degree per hour being possible. Five reference stars are measured, and the reductions 
are made by the least-squares dependence method. 

Les problemes essentiels qui se posent a un observateur de cometes desirant obtenir 
des positions precises se rapportent d'une part a la technique employee lors de la 
prise du cliche et d'autre part, a la precision de la mesure, surtout lorsqu'il s'agit 
d'objets trop brillants pour donner une image quasi-stellaire. 

1. Observation 

Jusqu'en avril 1970, et chaque fois que cela etait rendu necessaire par le mouvement 
propre de l'objet, nous avons utilise la methode Trepied-Metcalf par deplacement 
pre-calcule des fils du micrometre. Avec l'astrographe de Nice, il est encore possible 
d'effectuer des deplacements en x et en y jusqu'a une vitesse de l'ordre du degre par 
jour; toutefois, meme dans ces conditions, le guidage se fait par sauts de 1 division 
du tambour micrometrique, ce qui correspond a 13 ^ et l'image d'une etoile sera en 
'marche d'escalier'. 

Aussi, le probleme ayant ete pose iux responsables des equipes electronique et 
technique de l'Observatoire, il a ete possible de realiser un systeme d'entrainement 
automatique, non de l'instrument, mais de Tun des chassis de l'astrographe. Orientable 
dans le sens du mouvement, par reperage en degres, sur le bati de l'instrument, le 
porte-plaque est entraine par un moteur reglable en vitesse, sur des glissieres realisees 
avec le maximum de precision. A l'aide d'un generateur TBF (tres basse frequence) 
et d'un moteur pas-a-pas le deplacement micron par micron peut se faire a l'aide 
d'impulsions jusqu'a la frequence de 300 par seconde, c'est-a-dire que Ton peut suivre 
un objet se depla^ant jusqu'a un demi-degre a l'heure. 

En outre, plus particulierement lors des observations des cometes intenses, les 
cliches sont pris en plusieurs couleurs. Nous utilisons des plaques Kodak, avec 
filtre, dans les bandes suivantes: IlaO + filtre GG13 avec un maximum vers 3800 A, 
103aG + filtre VJ3 vers 5500 A, et 103aE +filtre VR1 vers 6500 A. Ainsi, il est pos­
sible de mettre en evidence la variation de 1'indice de couleur de la comete en fonction 
de sa distance au Soleil. 

2. Mesure des cliches 

On utilise une machine Bouty, a regies graduees, permettant theoriquement la 
mesure au 0,1 \i. Dans le cas des cometes de magnitude inferieure a 12, il est assez 
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facile de centrer l'image et d'obtenir une precision de mesure du meme ordre que 
celle que Ton a pour les etoiles, c'est-a-dire ±2 /x. Mais s'il s'agit d'objets dont la 
trace sur les cliches est de l'ordre du centimetre, il faut alors trouver le moyen d'ob­
tenir une position relativement precise: on adapte sur la machine a mesurer un sys-
teme optique donnant un faisceau de lumiere parallele intense et la position du 
noyau, ou de la zone de concentration maximale, est alors aussi bien definie que celle 
des etoiles, souvent mieux, car dans le cas d'une pose longue ou d'un mouvement 
rapide de la comete, les images stellaires sont tres allongees. Dans ces conditions 
ces dernieres sont mesurees en x et en y a leurs extremites et la valeur moyenne est 
adoptee pour le calcul. 

3. Reduction 

C'est generalement par rapport a cinq etoiles que la position est calculee. On choisit 
au mieux ces etoiles de reference, de fagon qu'elles forment un pentagone dont le 
centre de gravite soit voisin de l'objet. La reduction, sur l'ordinateur IBM de l'Ob-
servatoire de Nice, est faite par les moindres carres d'une part en se rapportant a 
ce centre de gravite par ecarts de JC, y a la moyenne des coordonnees, reduisant ainsi 
les equations a un systeme a deux inconnues. On calcule les constantes dont Tune est 
l'ecart au coefficient d'echelle dont on tient compte a priori, et Pautre est fonction 
de l'orientation du cliche. L'utilisation des formules de Banachiewicz permet de 
determiner l'erreur quadratique moyenne sur chaque constante. D'autre part, la 
position de la comete est fournie par la methode des dependances rapportee aux cinq 
etoiles. Les deux resultats doivent etre identiques, qu'ils soient calcules par les craco-
viens ou les dependances. 

Generalement deux poses permettent, pour une meme plaque, d'obtenir deux 
positions. Les memes etoiles, avec les memes valeurs a et 8, etant utilisees pour les 
deux reductions et les residus sur chaque etoile etant calcules, il est possible de 
distinguer les erreurs dues aux positions, ou mouvements propres, qui alors se re-
trouvent avec des valeurs analogues pour les deux poses, et les erreurs dues aux mesures 
qui, independantes, donnent des valeurs differentes des residus. 

Discussion 

N. M. Bronnikova: What is the limiting magnitude of your instrument? 
B. Milet: About 17 or 18, for objects of stellar appearance. 
F. L. Whipple: Have you measured cometary positions from photographs in two colours to 

determine whether they depend upon the colour, i.e., upon the specific gases that may surround 
the nucleus in the inner coma ? 

B. Milet: I have found systematic differences, although this may perhaps be explained by the 
fact that we are sometimes obtaining the position of the nucleus and at other times the mean 
position of the whole cometary head. 
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